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Préambule : 
Cet opuscule est un support de cours destiné aux formateurs FFVL. Ce qui est décrit ici est une trame, un des nombreux aspects possibles de l’activité 
treuillée et ne saurait être retenu comme référence absolue. 
 

Treuillé/tracté 
 

Le Matériel  
______________________________________________________________________ 

 
- La ligne et ses constituants 
- Les largueurs 
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Le parachute de ligne sera de couleur vive pour être vu de loin 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Définition : Dans la description suivante nous appellerons  
     - Ligne les éléments constitutifs de l'ensemble filaire et accessoires 

- câble le "corps" de la ligne 
 

ATTENTION : le câble ne sera jamais attaché sur la bobine réceptrice, il se maintient par la juxtaposition des spires ! 
 

_____________________ 
 
 

La ligne : 
  Elle est composée de plusieurs éléments selon le mode de "treuillage" utilisé : 
 
- Treuil fixe : un câble, un émerillon (dévrilleur), un parachute, une drisse, éventuellement un fusible, l'anneau d'accrochage. 
 
- Dévidoir : un câble, éventuellement un parachute selon la nature du câble, une drisse terminée par l'anneau d'accrochage. 
 
- Les liaisons entre les divers éléments seront avantageusement réalisés par des anneaux rapides de 3 à 4 mm, dont le serrage sera vérifié à 
chaque "check list" avant utilisation. 
 
 
 
 
 
 
- Pour l’accrochage des deltas l’anneau terminal sera prolongé par un adaptateur dénommé « bride » pour ce mode spécifique. 

 

Parachute Câble 
Ėmerillon 

Drisse 

La ligne 

Anneau 
D'accrochage 
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Les matières principales utilisées pour le câble sont : 
- l’acier multi-torons (pratiquement abandonné) 
- le polypropylène 

 - le polyester ou polyamide tressé en drisse 
 - la fibre d’aramide ou Kevlar 
 - le polyéthylène haut module (Dyneema) 
 
Quelques marques(non exaustif) : 
DYNEEMA ® est une marque déposée de DSM High Performance Fibers 
KEVLAR ® est une marque déposée de Dupont de Nemours 
VECTRAN ®  est une marque déposée de Celanese Acetate 
SPECTRA ® est une marque déposée d'Allied Signal 
NYLON ® n'est pas une marque déposée par Dupont de Nemours, ceci a été fait volontairement, pour que cela devienne un nom commun.  
 
MATIÈRES PREMIÈRES : 
 
Aramide ; Le mot aramide vient de la contraction de aromatique polyamide, plus connu sous le nom de Kevlar 
 
Vectran : c'est une fibre fabriquée à partir d'un polymère à cristaux liquides créé par Acetate Celanese LLC et maintenant fabriqué par Kuraray, 
Ltd. 
Le Vectran et le Carrari sont les noms commerciaux des LCP « Liquid Crystal Polymere ». Ce sont des matériaux peu ou pas sensibles à l’étirement 
ou à l’allongement, mais très fragiles à l’abrasion mécanique. C’est la raison pour laquelle ils ne peuvent être utilisés sous une forme pure. 
 
Dyneema : est une fibre polyéthylène à très haut poids moléculaire ; elle est 15 fois plus résistante que l’acier à poids égal, elle offre des 
performances  exceptionnelles contre la coupure et l’abrasion avec un niveau de confort optimal. 
Dyneema et Spectra sont les noms commerciaux de matière appelée « HMPE pour High module Polyethylene ». C’est une matière légère, qui peut 
être employée sous sa forme pure. Nous la connaissions sous l'appellation de Fast-flight, puis maintenant de Dynaflight. Les HMPE sont fragiles à la 
chaleur (attention aux frictions), étirables, et souffrent d’élongations irréversibles après de longs usages. 
 
 
 

La ligne - Le câble 
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Pour comprendre les critères du choix du câble sur un treuillage il faut se souvenir de deux éléments : 
 - le poids de la ligne est la cause essentielle de sa flèche et cette dernière indique une déviation de la tension. Au niveau du pilote, la tension est plus 
axée vers le bas donc moins efficace que celle affichée par le treuil. (Si le parachute est mouillé la déviation sera encore plus importante, le PTV augmente 
et le centre de gravité du PUL s’abaisse). 
 - le diamètre du câble est source de traînée aérodynamique. Il faut savoir que celle-ci a une résultante appliquée aux trois quarts de la    
hauteur du câble, proportionnelle au carré de la vitesse et ... au diamètre du câble naturellement. 
Finalement le treuil doit hisser le poids de l’aile et du pilote plus un petit supplément qui est le poids de la ligne ; la traînée totale à vaincre est celle de 
l’aéronef augmentée de la traînée de la ligne. Or, on sait d’une manière générale que l’augmentation de la traînée est un élément pénalisant le gain au 
largage. 
Les deux effets précédents sont peu importants, mais le tableau ci-dessous montre que l’acier est plus lourd que les  autres matières, tandis que la drisse est 
plus traînante que l’acier, le kevlar, l'aramide ou le Dyneema ; ce sont donc bien les câbles synthétiques qui seront les plus performants. En revanche, ils 
sont plus chers  que l’acier, plus sensibles à l’usure par abrasion, à l’humidité, et surtout aux rayons UV, mais d'un tel confort d'utilisation … 
 
Un dernier point important : Le câble en acier est maintenant interdit; son usage est autorisé sur dérogation fédérale, uniquement sur le treuil Koch ou 
similaire et loin de toute ligne électrique. 
 
 

Nature du câble ø en mm P/1000 m Résistance Elasticité 
avant rupture 

Tresse Atlantis 3  420daN 3,3 % 

Tresse Vectran G. 3 5,3 kg 720daN 3,3 % 

Kevlar 2 4 kg 350daN 2,8 % 

Dyneema ensimé 2,5 4,1 kg 640daN 1,2 % 

Dyneema ensimé 2,8 4,9 kg 800daN 1 % 

Dyneema ensimé 3 5,7 kg 1100daN 0,9 % 

Dyneema ensimé 4 7,1 kg 1650daN 0,6 % 

Acier 2,5 14 kg 330daN 2,5 % 
 
 
 
 

Le tableau ci-contre est donné 
à titre indicatif; les matières 
ou marques citées ne sont pas 
des références obligées et 
n'ont de valeur qu'à titre 
d'exemple. 

La ligne - Le câble 
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Selon la nature du câble la réparation sera évidemment différente ; voici quelques exemples (non exhaustifs). 

La ligne - Le câble (Réparations) 

Les bagues de sertissage              Un modèle de pince à sertir      Un exemple de sertissage 

Le câble métallique 
La réparation s'effectuera par sertissage des deux brins superposés sur 6 à 8 cm, à l'aide de bagues préformées, sertis avec une pince adéquate. 
Le sertissage doit être effectué très soigneusement, en plusieurs passes, afin d'éviter des plissures ou stries qui seraient autant d'amorces de 
cassures. Un sertissage bien fait ne lâche pas, c'est le câble qui casse ! 

Les câbles gainés en polyester et polyamide 
Il faudra retrousser la gaine, de part et d'autre, au moins sur 10 cm, "détoronner" l'âme sur 5 cm env. et tresser bout à bout les brins ainsi 
obtenus pour réaliser une épissure ; il faut au moins 4 "croisements" de part et d'autre pour que la réparation tienne ; l'étirer pour remettre la 
gaine côté treuillé en 1er; la maintenir par un tour de ruban adhésif avant de rabattre l'autre côté par dessus,  lui aussi maintenu par quelques 
tours de ruban adhésif.  
Nota :  Certaines gaines ne sont pas assez extensibles pour recouvrir la réparation, il faudra donc entourer celle-ci et les deux bouts de gaine 
de ruban adhésif pour éviter l'effilochement et le retrait de la gaine de part et d'autre de l'épissure. 

 
Les câbles tressés en polyester et polyamide 

Il faut, à l'aide d'une alène ou d'un épissoir, passer 
au moins 4 fois un brin à travers l'autre et rentrer 
les bouts, préalablement "arrêtés" au briquet, à 
l'intérieur de la tresse ; terminer par un bout de 
ruban adhésif. 
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Câble Dyneema : 
Ce câble est une gaine tressée sans âme ; il est aisé de glisser une aiguille entre les mailles du tressage et au coeur de la gaine sur environ 25/30 cm ; 

il suffit de faire passer l'un dans l'autre chaque bout de la ligne à réparer, en la ressortant 4 ou 5 fois pour obtenir un bon blocage, de re-étirer la gaine 
(préalablement "gonflée" par le passage de l'aiguille) sur chaque brin pour obtenir une réparation parfaite.  

Exemple en image : 
Câble Dyneema  D = 2,5 mm. L'alène est une aiguille à épisser de diamètre 3 mm, l'extrémité arrière est munie d’un crochet pour retenir le brin  

                        
L'aiguille et le câble à réparer/rabouter      Insertion de l'aiguille à environ 25/30 cm du bout       Sortir l’aiguille sur quelques mailles 4 ou 5 fois et à la  

sortie faire un noeud pour éviter le glissement  

                        
Introduction de l'aiguille à la même distance     L’aiguille sortie tenir fermement à la jonction, glisser        Réparation terminée, rien ne dépasse et la  
dans l’autre brin      la gaine, enlever le nœud du 1er brin et faire de même.  résistance à la rupture est identique pour le câble. 
 

La ligne - Le câble (réparations) 
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La ligne - Le câble (assemblage) 

Impact des "assemblages"  
sur la résistance à la rupture de 
la ligne 



 8 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                          

Après l’aile, le treuil, le câble et le largueur, le parachute de ligne est le cinquième accessoire indispensable du vol treuillé. Il a de multiples 
fonctions et ses caractéristiques de solidité, de surface, de couleur et d’emplacement sur la ligne doivent être soigneusement établies. Ses 
fonctions sont au nombre de quatre : 
- Ramener le câble au voisinage du décollage si le vent est suffisant et maintenir le câble tendu pour ré-embobinage par le treuil 
 -Visualiser le câble sur fond de ciel après largage 
- Baliser  l’extrémité du câble à terre pour permettre de le retrouver en cas de rupture 
- Amortir le choc des largages tant au niveau du treuil qu’au niveau du pilote d’aile delta lors de la reprise de tension dessus-dessous. 
Du point de vue de la solidité, le parachute de ligne doit avoir une charge de rupture au moins égale à plusieurs fois la tension maximale 
usuelle du câble; c’est la caractéristique la plus facile à obtenir, elle garantit aussi la longévité du parachute. 
La couleur doit lui permettre d’être vu sur fond de ciel clair comme sur fond de sol sombre; le bleu roi ou les couleurs fluorescentes sont très 
favorables, mais le rouge vif ou le panaché (alternance rouge et blanc) sont les couleurs usuelles en aéronautique et sont parfaitement visibles. 

Obligé avec le câble métallique, il évite bien des boucles sur la plupart des lignes et à terme 
des nœuds qui fragilisent celles-ci. 
Rien ne remplacera un parachute qui ne tourne pas !  

La ligne - L'émerillon 

La ligne - Le parachute  
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La forme du parachute : 
Selon le type de treuil utilisé la forme peut avoir un rôle intéressant. 

- Pour le treuil fixe, où l'on dispose en général d'une réserve de puissance moteur, la forme revêt peu d'importance et seule la surface devra tenir 
compte des impératifs de tension nécessaire au  réembobinage. 

- Pour le dévidoir, quand la faiblesse du moteur de réembobinage suppose de maintenir la ligne suffisamment haute pour assurer un temps de rembobinage 
suffisant, le type parafoil peut être une solution.  Ce type de parachute est plus long et complexe à réaliser, mais il présente l’avantage de très bien planer. 
Inconvénients :  

- Il oblige le pilote de l’aéronef treuillé d’être équipé d’un pod afin de le contenir pendant la durée du treuillage.  
- Usage réservé aux seuls parapentes  
 

       
CALCUL D'UN PARACHUTE : 
La surface d'un parachute standard peut être déterminée approximativement par le calcul en fonction d’un cahier des charges comportant : 

- une fourchette de vitesses verticales sous le seul poids du câble,  
- une fourchette de vitesses maximales sous tension maximale. 

On peut effectuer ce calcul par comparaison avec un parachute rond de même profil aux caractéristiques connues ; on sait que la résistance 
aérodynamique F, la surface S et la vitesse de chute V d’un parachute sont reliées par la formule classique :   
 

F = K S V2 
 

où K vaut environ 1,5 kg/m3 mais peut varier fortement autour de cette valeur avec la forme du parachute. La force est alors exprimée en newtons et la 
vitesse en m/s. 
 
Si le poids du câble est de 4 daN et la vitesse de chute désirée de 5 m/s, la formule donne une surface projetée du parachute de l’ordre du mètre carré. 
Si maintenant le câble est enroulé par le treuil sous la tension de 90 daN avec pour seule résistance en bout de ligne le parachute précédent,  la vitesse 
s’établit suivant la même formule, à environ 90 km/h, ce qui est compatible avec le moteur du treuil.  
Avec un parachute beaucoup plus grand le câble encombrerait l’espace de treuillage pour une durée inadmissible. Avec un parachute plus petit c’est la 
vitesse d’enroulement du câble après largage qui prendrait une valeur prohibitive. 

La ligne - Le parachute 

une réalisation 
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Réalisation de parachutes : 
 
 Le pod de parachute de saut Biplace est une solution ainsi que le RSE (ralentisseur stabilisateur extracteur) de parachute de saut en tandem.  Fabriqué avec le 
tissu d'une vieille voile, le modèle décrit ci-dessous en est une autre.  

 

La ligne - Le parachute 

 En action 
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Ce parachute rond, dont l'étoffe sera prélevée dans une vieille voile, est assez long et complexe à réaliser. 
Léger, il est plutôt destiné au dévidoir. Les dimensions de chaque panneau tiennent compte d'un ourlet 
rabattu de 7,5mm et, pour l'assemblage de ceux-ci, d'une double couture prise avec les gallons de liaison (en 
blanc sur la photo). Chaque gallon se termine par une boucle avec surcouture. Il faut entre douze et 14  
panneaux selon les besoins en surface de retenue et la puissance du moteur de rembobinage. 
Les suspentes seront réalisées avec du polypropylène haute résistance de 2 m de long en 3 mm de diamètre avec  
une tête d'alouette à chaque boucle du galon de chaque panneau. De même en tête de parachute on réalisera des 
attaches d'une vingtaine de centimètres réunies par un maillon rapide pour attacher la drisse terminale. 
On utilisera le gallon de bord de fuite d’une vieille aile pour border la base et la tête et le rendre ainsi moins fragile 
au frottement sur le sol. 
 

         

La ligne - Le parachute 
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L’emplacement du parachute sur la ligne ne doit pas non plus être choisi à la légère. La tentation instinctive est de le fixer au moyen d'une 
drisse courte le plus près possible du pilote ; il s’agit là d’une très mauvaise disposition et sa logique n’est qu’apparente.  
 
Sur le treuil fixe il n’y a en effet aucune raison physiquement valable d’utiliser une drisse aussi courte que possible entre la cheminée du 
parachute et le pilote. De plus, ce serait se priver du rôle amortisseur et de prévention du coup de fouet lié à cette longueur. 
 
 Une drisse de plusieurs dizaines de mètres ne présente aucun inconvénient autre que la gêne au remorquage des câbles, le risque accru de faire 
des nœuds qui la fragilisent et un bout de ligne pendouillant au-delà de la portion tendue entre parachute et treuil après largage.  
L’avantage : le pilote ne risque plus de “manger“ le parachute ouvert au moment du largage ; ceci pour les deltas. 
 
Selon la nature du câble utilisé, une dizaine de mètres de drisse constitue un minimum raisonnable, mais cette longueur peut être augmentée 
pour autant qu’elle ne gêne pas la chute normale du parachute chargé de son câble lors de la récupération de celui-ci. 
 
Pour le dévidoir, la ligne doit être équipée en fonction de l'activité, de la nature du câble plus ou moins lourd et de sa traînée, du moteur de 
rembobinage utilisé. Quand il n'y a pas de parachute de ligne, la drisse peut être réduite au minimum nécessaire … 
 
Outre sa longueur, la drisse a un rôle amortisseur ; de nature différente de celle du câble elle n'aura pas le même comportement physique ; on la 
choisira en polypropylène ou polyester tressé de résistance adaptée (couramment 5 à 6 mm). 
 
 
 

La ligne - La drisse 

Réalisé en acier soudé, de préférence en "inox", l'anneau d'accrochage avec un diamètre 
de 40 à 50 mm et un tore de 5 mm conviendra aux différents largueurs pour parapentes. 

La ligne - L'anneau d'accrochage 
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Il existe de nombreux modèles plus ou moins performants dont le choix est sous la responsabilité du pilote. Sur cette page, deux modèles 
différents ; L’un est bâtis à partir du système dit "3 anneaux" l’autre est une version simplifiée à l’extrème !. Le principe est de démultiplier 
l'effort de traction en trois "divisions" successives ; le dernier étage est maintenu par une aiguille ou goupille, suffisamment rigide 
(métallique ou plastique) qui libère l'ensemble dès qu'on la retire. Très fiable, il doit cependant respecter des cotes extrêmement précises, il 
n’est pas automatique. Il est à noter que la longueur des bras du V doit être suffisamment courte pour que le pilote ne soit pas frappé au 
visage lors d'un largage sous tension et suffisamment longue pour ne pas rapprocher les points d'accochage sellette qui, normalement, 
doivent être indépendants des anneaux d’accrochage des élévateurs de la voile pour éviter que l'un d'eux tourne au moment du 
gonflage/décollage, ce qui contribuerait à faire pivoter la voile à ce moment crucial. 
Pour attacher le largueur à la sellette, il est préférable de mettre des maillons rapides à vis (comme ci-contre) plutôt que des mousquetons.  

La ligne - Largueurs parapente 

 

 
 
Largueur basé sur le dispositif de libération de voile principale de 
parachute de saut. Ce système est solide, simple à mettre en œuvre, 
et fiable pour peu qu’il soit réalisé en respectant les règles de l’art 
des fabricants de parachutes, le plus sûr étant de l’acquérir chez 
eux.  

Découlant du 3 anneaux, le largueur ci-dessus divise très peu l’effort de 
traction ; il présente donc l’inconvénient d’une ouverture très ferme 
sous tension et impossible sans y mettre les deux mains en tension 
nulle. La réalisation est professionnelle, mais ce largueur est à éviter 
absolument pour des pilotes non aguerris et  non prévenus de ses 
faiblesses. 
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Ici le V d'amarrage au pilote est remplacé par une sangle sur laquelle coulisse le largueur proprement dit. Ce dispositif est recommandé 
pour les ailes sensibles au roulis et diminue l'effort à la commande auquel est soumis le pilote pour ramener son aile quand il s'est écarté de 
l'axe de treuillage par rapport au V fixe ; sa longueur est très précise ; trop courte elle rapproche les points d’accrochage sellette et amplifie 
la sensibilité au roulis, trop longue l’anneau du largueur ne circule plus … 

Sur le modèle de largueur présenté, on utilise un mousqueton d'accastillage (dit aussi mousqueton largueur sous 
charge) dont l’émerillon est bloqué par un point de soudure. Noter que c'est une lanière au bout de la poignée qui 
commande l'ouverture du mousqueton et non un simple cordon comme sur l'illustration ci-contre, pas toujours 
efficace. Petit inconvénient : il s’ouvre mal sous tension nulle dans cette réalisation..  
 

La ligne - Largueurs parapente 
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Voici un modèle avec amarrage rigide. Il  évite de tirer sur les attaches de la sellette aux élévateurs et de les rapprocher quand l'on ne dispose pas  
de points d'attaches spécifiques treuil sur la sellette ce qui est l’idéal. Le largeur utilise lui aussi un mousqueton d'accastillage dont l’émerillon est  
bloqué par un point de soudure, avec le même petit inconvénient que le largueur précédent : difficulté d’ouverture sous tension nulle.  
On préfèrera là aussi des maillons rapides à vis plutôt que les mousquetons représentés pour l’accrochage à la sellette. 
 

                   
 

Sur ce modèle de largueur dénommé à tube, on utilise une épingle logée dans un bout de tube en métal ou en polypropylène rigide. Il suffit de reculer le 
tube pour obtenir le largage.  Là aussi le largueur coulisse sur le V d'amarrage qui doit être adapté en longueur à la sellette utilisée. Gros avantage, ce 
système fonctionne aussi bien sous tension nulle qu'en tension élevée . Ce système adapté ici au treuillé parapente est utilisé différemment pour le delta.  

Largueur ouvert Largueur fermé 

La ligne - Largueurs parapente 
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Un largueur sécurité pour débutant au treuil, conception réalisation Denys BEYREND (ligue Lorraine). 
Le largueur reste sur la ligne ; cerise sur le gâteau, largage automatique s'il y a déport excessif (départ en verrouillage par ex.).  
Inconvénient, au rembobinage il traîne par terre si la ligne n'est pas rapidement absorbée … 
 

              
 

           
 
 

La ligne – Largueur automatique  parapente 
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Toujours avec un mousqueton d’accastillage comme système d’ouverture, voici un largueur/fusible à ouverture automatique, 
commandée par la Force de Traction; le seuil d’ouverture est réglable (dans le cas présent) sur 3 valeurs paramétrées. 

Ci-dessous, détail du système de commande d’ouverture du mousqueton 
 Simple et efficace …   

La ligne – Largueur automatique sous charge 
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1/ Solutions pour pilotes expérimentés 
 
Pour mémoire, et uniquement avec harnais réglé à l’horizontal et décollage sur chariot, il est possible d'accrocher la ligne passant sous la barre de contrôle 
directement sur un seul largueur, mais la ligne est alors en contact avec la barre au début du vol, et la tension de treuillage doit être modérée, car le pilote 
ne peut pas tirer pour brider la montée de l'aile. Cette pratique délicate est réservée aux treuilleurs et pilotes chevronnés. 
 
Bride dessus-dessous 
 
Dans le cas général, les pilotes expérimentés sont tractés par tension directe sur le pilote. Le câble va progressivement balayer l’espace devant le pilote et 
rencontrer la barre de contrôle de l’aile, imposant un premier largage pour reprendre la traction sous la barre, au-dessus d’une certaine hauteur de l’ordre de 
100 m. Cette situation est résolue par une bride spécifique à 2 brins entre la ligne et le pilote, venant dans 2 largueurs simples ou un largueur double. Un 
matériau intéressant pour cette bride est la corde en polypropylène utilisée en ski nautique : creuse, elle permet facilement les épissures et croisements. 
Deux montages de cette bride sont possibles : 
 
 
 
 
 
 
 
    Montage 1         Montage 2 
 
Dans le montage 1, si le matériau est très souple, le brin haut sera pris dans une gaine de type souplisso pour éviter qu’il ne s’enroule autour de la barre au 
premier largage, dont l’à-coup est réduit. Le montage 2 évite l’enroulement sur la barre de contrôle, mais l’à-coup est plus important. 
 
2/ Solution pour pilotes débutants … et aguerris 
 
Pour réduire le nombre d’opérations à effectuer par le 
pilote lors des premiers essais en tracté, il est 
intéressant d’utiliser une bride permettant à la ligne 
de coulisser devant la barre de contrôle sans premier 
largage. Il y a un largueur sur la quille, commandé 
depuis le trapèze  (largueur principal) et un largueur 
sur le pilote (largueur de secours). L’accrochage de la 
bride devant celui du pilote réduit la tendance au 
verrouillage … 
 

La ligne – Largueurs et brides delta 
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Largueurs 
 
Le largueur simple le plus courant est le mousqueton largueur sous charge (Wichard, Lewmar …, le plus petit 
modèle), fiable et compact. La partie mobile doit être bien libérée à l’ouverture sous tension, sinon les surfaces 
usinées de contact sont légèrement limées jusqu’à assurer l’ouverture dès l’action de la commande. La partie 
émerillon est bloquée par un point de soudure, de colle, ou une ligature (la rotation peut empêcher le largage) 
et la sanglette de commande passe dans cet anneau pour permettre le largage sans tension. L’extrémité de bride 
venant dans ce mousqueton est une boucle fermée par une épissure et rigidifiée par de la gaine 
thermorétractable ou du tuyau (un lien trop souple peut se coincer sous tension sur le renflement de la partie 
mobile). 
 
 
Le largueur double est principalement celui à barrette type Koch, placé à la poitrine. La poignée du second largage commande en même temps le double 
largage. Compte tenu de sa masse, il doit être attaché serré sur le harnais pour ne pas revenir au visage du pilote en cas de largage intempestif. Dans cette 
configuration le pilote est couché. 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
   Largueur type Koch au décollage        Après le 1er largage 
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Bride multibrins 
 
Pour réduire le nombre d’opérations à effectuer par le pilote lors des premiers essais en tracté, il est intéressant d’utiliser une bride permettant à la ligne de 
coulisser devant la barre de contrôle sans premier largage. L’accrochage haut de la drisse se fait environ 10 cm devant l’accrochage du pilote. Dans le 
même but, l’emploi d’un chariot de décollage facilite la gestuelle du pilote. 
 

        
 

- En 2 brins (environ 4 m), elle distribue 1/2 de la traction vers l’aile et 1/2 vers le pilote, c’est le système transmettant le plus de traction vers l’aile ; dans 
la partie basse, cette bride s’attache sur le largueur du pilote, 
- en 3 brins (environ 6 m), les proportions sont de 1/3 vers l’aile et 2/3 vers le pilote, plus proches de la traction directe sur le pilote ; la bride passe dans 
l’anneau près du harnais puis s’attache sur l’anneau de renvoi. 
 

Deux dispositifs de largage sont possibles : 
- pour les brides 2 et 3 brins : fusible, anneau intermédiaire et largueur sont entre les anneaux de fin de ligne et de renvoi, le largueur est actionné par une 
cordelette reliée à la barre ou au harnais avec suffisamment de mou, 
- ou pour la bride 2 brins, le montage à 2 largueurs, à utiliser dans cet ordre : un largueur haut près de la quille commandé par un câble gainé relié à une 
poignée de frein de bicyclette installée en bas du montant de trapèze, et un largueur bas près du harnais ; au cas où le brin largué de la quille s’enroulerait 
autour de l’anneau de renvoi, il reste le largueur bas. 

 
Cas particulier : lorsque le treuillage est destiné à maintenir le pilote au ras du sol (découverte, éducatifs de pilotage...), le ou les brins inférieurs de la 
bride passent au-dessus de la barre de contrôle. 

 
Ceci termine les pages sur les largeurs, il en existe bien d'autres.  
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Ce qu'il faut retenir : les dimensions à observer et les éléments constitutifs sont toujours très précis et adaptés à l’usage retenu. Une connaissance parfaite 
des différents paramètres à gérer est indispensable avant de se lancer, éventuellement, dans une fabrication impérativement de qualité professionnelle, 
bricolage s’abstenir. 


